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sé esqe étinoder on, ne écrgie et nspde o rc ra eer.e retgmbait à lons, pi
tye uile i cèrentencore jeune aPdgs s rs lob des.
cl itions nporntes. Il s i a tte une tan qµe do îontréa insi gu scspa9$stasnts,

e ieguil ada :ist avec tant do.sagese et d'eatiyité étaient -eZ.tus.des ornement les. plus.ces c. 'ou.rs
qu'il pu i e retirr du. comerce en 1S37, avec une entiêe:mnt brodés d'or. i satantstentalMr.
ortune asse considérable. ti.uert, ln R l.f h bot 6. Pre 7 \rignon, 

Ille V.~ un pié.bté cU.I.tl i
'stalors quial oe uPeruCuat etdGbn.S ,l .Lsgcra du Stflgm
pliedeneure siuéedans une d.es plus belles, position,,,Mý l'aibbé Valjois présidadtàto l':dod fgi e

des envitons dela ville, s:ur ls.bord dufleure en face ux cérd;ronies, avec et une attentioif délieate
do .ce beau point de vu.e q e présente en Cet endrit pour eliecue des prsonncsgssi intes,qui a édif6 tout
la rgeu dufleuve, lle Ste. H,élèn et les beaux le monde.

t9sns dela hie du sud. Pis do dinquante pretres occupaient 1 deux côtés
adè. e -aes, habitudes .de piété et d occupation, d utel, et dailenturs o ltrn'tivmen vec

dnna tojours lrempo aux pieux Qn'ganstes lhoeur de chant composé des prrni pitles voix 'de
efi ocupa a admipistr.sagement sa fortune V4tre Da e desSmurs dwg n

non as dans le but.çe laisser à ses eIfants, quil Dans, iinef on voyti esle, prînoi d i :eyte3nS de
eh rs 'itesmoynós.de se lirera:ries épenses iaines 1on(éîldp:rnii: ld'quel .àl O J3.let Ih'on:v..

et i..onl:eiI 1urtouqu tpin . Ion ion
ansglrati d.bouue oeuvres qu ilp u .r llubgrt é n ò)n i d 7-

<liiudiì êi iser.eta ncongpir.n'iesbnéoùo p dea me ppa t aux pr1 enères
1es ouvres, il a eu la consolation de les: accumuler familles du pays.

avant sa mort, avant de se présenter au Souverain Avant l'absoute, Mgr; de Nlontréal adressa les pa-
Juge ; et de plus, il a eu la douce satisfuction de pouvoir roles;suivantes. Nons n'avons as prétendn les rapporter
pressentir qu'il serait .magnifiquement imité par ceux textuellement d'après de simples souvenirs, iai nous
auxquels il laissait, en quittant ce monde, cc héritg avois au uioins cherché à conserver zutant que possible
qu'il avait si sagement:et si honnêtement acquis. l'accent des pieux sentiments dont la. douleur était

Grâces à ses lberalités,, les Sours du St. Nouide pététrée et qui a si profondément ému tous ceux qui
Jésus et de Marieoont pu s'établir sur un emplacement l'entouraient:
considérable situé en face de sa demeure. Là, elles nos.
sèdent une église, un pensionnat et un couvent qui " Messieurs,
forient déjà un enseni ble de constructions vastes et "I Nous allons nous séparer des restes mortels de celui
imposantes. Mais ce n'est pas at ces dépenses que M. que nous pleurons, nous allons l'accompagner a sa der-
Simon Valois a borné sa générosité; il a contribu lar- tière demeure; mtis auparavant, nous voùdrions lui
getueit aussi à l'entretien et à l'avenir de la cominu- adresser quelques proles d'adieu. Nnn pas que nous
n:uté; enfin, on faveur des nombreux établissements.que iyons besoin de le louer etde le glorifier, car il s'est
cette maison faisait dans les pays les plus lointains, sa ilorié Ilui-mêmie devant Dieu et devant tous ses cou-
générosité et sa charité sont trouvées inépuisables. ýiCoyens, et dm-bn uelà des lintiites de son pays.

A tous ces titres, la religion-et le pays lui devaient par les bonnes oeuvres qu'il a senées'au loin., Il n'est
un hommage, et cn peut dire qu'il lui a été rendu donc pas nécessaire que nous proclaions:seslouanges,
digneiment le jour de ses obsèques, mardi.le Il courant, puisque Dieu peut. 1 louer cotlme un de ses. dèles
où Mgr. de Montréal a pontifié,.assisté d'un noreux enfantspuisque tous ses concitoyens:le recoinaissaient
clergé, et entouré d'une immense assistance. comun de leurs modèce puisque; niême nua lus

Grâce aux soins des sours, et au zèle du fils du loin, il .y a des coeurs qui .ont;.ppris a conaîre ses
défunt, M. l'abbé A. Valois l'églisc était pieusement.et bonnes ouvres et qui peuvent firir retentir ses ntérites.
lidmirablement décorée. Nous avons vu rarement un Quelle-louange est-nécessaire devant Dieu en ce temple
tel ensenble qui pût donner l'idée de la grandeur et dequil lui a dédié et.gui a:été:bâti par ses libéralitésice
ltpts~sion pr-ofondo desfcNémonies funèbres telles temple qui est.une vraie gloire et un o-neoment'pour la

qlue les a disposées l'Elise.'Toutes les fenêtresétaient cité de Monîtréal? Quelló louange estnécessaire dans ce
voilées et, tendues , de draperiessur slesqees se des- couvent qui a élevéluiwieê et dans eette communauté
sinaient des croix dr entourées, d'ornem n is. .uLa à laquelle ila fait tant de bien ?'Quelle loüange est
corniche ''du templà tait revêtie dune tenture de nécessaire devan tous ses concitoyens .qi l'ont si bien
velours noir, découpée en larges festons bordés de connu et qu'il a si eonstmmentédifiés? la louange
plusieurs, rangs de galons, et ornée de larimes-,et des pourlui:n'est pas même nécessaire pour ceux qui ne
emblêmes de lt mort, le tout en or sur fond noir ;'les lont pas, connu on dcs.pays..bien éloignés, mais1qui
colonnes étaient drapées de noir et delarmnes.ainsi que bénisent en cemomenit des oeuvres qui;ont été établies
le chour et l'autèl, tandis quln rdtn delumières par sessoinsf et ses Siiicrifices. Cependantbie
faisn etour de l' égise, reitplaia lumière du jour lo g oie ss pas nécssair.e, il y uaI du oou r,
p;rIune Iuière plus douce et plusillanteet relevaith ui.nime et qui.dênandeàs,épancher pour stisfiiire
gi avité et 1i rchesse de ctte:ornementation générale. son émotion et sds regrets. Lecœurdenande r prler

a milieuße l'église'on voyait le rlauuoléc £plsiurs devnt une me quiavatant de titres a notre esiue
e rgés dflareaux de rgs qtu t notre affecdion, t.ýèe ett Jouange ous la e f ii


